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 « La volonté de Dieu est la cause souveraine de 
tout ce qui arrive en ce monde. 
 La volonté de Dieu est toujours essentiellement 
bonne. Notre Seigneur a vu la volonté de son Père dans 
toutes ses souffrances. 
 Il n’a pas dit : ‘Je vais boire le calice que m’a 
préparé la méchanceté des hommes, mais le calice que 
mon Père m’a préparé…’ Il ne faut pas seulement 
reconnaître la bonté de la volonté de Dieu dans les 
choses générales, mais encore dans ses vouloirs 
particuliers qui nous atteignent directement. 
 Toutes les perfections de Dieu passent par ses 
volontés. » 
 
 « Votre rôle est d’aider les âmes à monter. Le 
secret de notre influence sur les âmes est qu’elles sentent 
en nous quelque chose de l’esprit et du cœur de Notre 
Seigneur. »  
 « L’Hostie, elle est petite, soyons humbles ; elle est blanche, soyons pures ; elle 
est dénuée de tout, soyons pauvres ; elle est dépendante de tout le monde, soyons 
obéissantes. Se dévouer à un emploi dans l’intérieur de la communauté, c’est 
l’Hostie dans le Tabernacle ; si la mission nous appelle, c’est l’Hostie portée aux 
malades ; si la maladie vient nous atteindre, c’est alors l’Hostie immolée sur l’autel du 
sacrifice. Tout cela par JESUS Christ, avec JESUS Christ et en JESUS Christ ! » 
 
 « Qu’il a été bon, Notre Seigneur de vouloir passer par toutes ces souffrances ! 
Oh ! comme cela nous aide ! »  

Témoignages
 

 sur Mère Marie du Saint-Sacrement : 

 « Souvent je lui applique ces paroles qui commencent le chapitre si beau de 
notre Directoire ‘De l’adoration de la Sainte Trinité’ : La Petite Sœur ira au Père, au Fils 
et au Saint Esprit en JESUS Christ, se revêtant de lui, se transformant en lui par sa 
grâce et dans son amour, de telle sorte que le Père puisse dire en la considérant : 
‘Voilà mon enfant, en qui j’ai  mis mes complaisances, en qui je retrouve les traits de 
mon Fils et sur laquelle repose mon Esprit’. Quand je me demande quelle est la 
Petite Sœur assez sainte pour mériter cette louange, ma pensée va tout de suite à 
notre Mère Marie du Saint-Sacrement. 
 
 « Elle pratiquait la parole du Directoire : Je me rappellerai que je suis la très 
humble servante des pauvres et que, à l’imitation de Notre Seigneur, je dois préluder 
à son règne dans leurs âmes en m’employant aux travaux les plus humbles et même 
les plus répugnants. » 
 

 


